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Épicure



Nom 
: 
Épicure, 
qui 
se 
dit 
en 
grec 
Epikouros, 
ce 
qui 
signifie 
« 
celui 
qui 
vient 
au 
secours 
». 



Naissance 
: 
341 
av. 
J.-C.



Famille 
: 
Néoclès, 
son 
père 
(originaire 
de 
Samos), 
enseigne 
la 
grammaire 
; 
Chérestrate, 
sa 
mère, 
est 
magicienne.



Formation 
: 
Épicure 
accomplit 
son 
service 
militaire 
à 
Athènes 
à 
l’âge 
de 
18 
ans. 
Il 
reçoit 
ensuite, 
à 
Colophon, 
sur 
l’île 
de 
Samos, 
les 
leçons 
de 
Nausiphane 
(rhéteur 
et 
ancien 
disciple 
de 
Démocrite 
d’Abdère, 
fondateur 
de 
la 
philosophie 
dite 
« 
atomiste 
») 
et 
de 
Pyrrhon 
(fondateur 
du 
scepticisme).



Début 
de 
carrière 
: 
Épicure 
commence 
par 
enseigner 
dans 
la 
ville 
de 
Mytilène, 
sur 
l’île 
de 
Lesbos 
; 
sa 
doctrine 
est 
alors 
assez 
mal 
reçue. 
Cependant 
il 
y 
rencontre 
Hermaque, 
qui 
devient 
son 
disciple 
et 
qui 
sera 
son 
successeur. 
Il 
part 
ensuite 
pour 
Lampsaque 
(aujourd’hui 
en 
Turquie), 
où 
il 
fait 
connaissance 
avec 
ses 
futurs 
disciples 
: 
Colotès, 
Métrodore, 
Idoménée 
de 
Lampsaque.



Premiers 
succès 
: 
dans 
chacune 
des 
villes 
qu’il 
a 
traversées, 
Épicure 
laisse 
sur 
place 
quelques-
uns 
de 
ses 
disciples 
avec 
qui 
il 
restera 
toujours 
en 
contact. 
À 
l’âge 
de 
35 
ans, 
il 
s’installe 
à 
Athènes 
et 
achète 
un 
jardin 
pour 
80 
mines 
(monnaie 
de 
l’époque). 
Nous 
parlons 
aujourd’hui 
des 
philosophes 
du 
Jardin 
pour 
désigner 
Épicure 
et 
ses 
disciples 
: 
ils 
s’y 
réunissaient 
pour 
recevoir 
les 
conseils 
du 
philosophe 
sur 
le 
meilleur 
genre 
de 
vie 
à 
adopter. 
Cependant, 
la 
philosophie 
épicurienne 
n’est 
pas 
seulement 
destinée 
aux 
philosophes 
: 
des 
hommes 
politiques, 
des 
citoyens, 
mais 
aussi 
des 
femmes 
et 
des 
esclaves 
fréquentaient 
également 
le 
Jardin.
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Évolution 
de 
la 
carrière 
philosophique 
: 
Épicure 
passe 
le 
restant 
de 
sa 
vie 
dans 
ce 
jardin 
où 
il 
écrira, 
dit-on, 
plus 
de 
300 
ouvrages 
de 
philosophie 
naturelle 
et 
éthique. 



Mort 
: 
270 
av. 
J.-C. 
Dans 
ses 
Vies, 
doctrines 
et 
sentences 
des 
philosophes 
illustres 
(chap. 
X, 
§ 
16), 
Diogène 
Laërce 
écrira 
: 
« 
“Salut 
à 
vous, 
et 
souvenez-vous 
de 
mes 
doctrines” 
; 
telle 
est 
la 
dernière 
parole 
qu’Épicure 
adressa 
à 
ses 
amis, 
au 
moment 
de 
mourir. 
Il 
entra 
en 
effet 
dans 
une 
baignoire 
chaude, 
huma 
le 
vin 
pur, 
puis 
huma 
le 
froid 
Hadès. 
»
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Vie 
de 
l’auteur



Événements 
politiques 
et 
culturels



341 
av. 
J.-C.



Naissance 
d’Épicure.



323 
av. 
J.-C.



Service 
militaire 
à 
Athènes 
; 
rencontre 
avec 
Xénocrate, 
le 
successeur 
de 
Platon 
à 
l’Académie.



322-321 
av. 
J.-C.



Études 
à 
Samos 
auprès 
du 
rhéteur 
Nausiphane.



341 
av. 
J.-C.



Grandes 
tensions 
entre 
Philippe 
II 
de 
Macédoine 
et 
Démosthène 
d’Athènes.



338 
av. 
J.-C.



Bataille 
de 
Chéronée 
: 
les 
Athéniens 
et 
les 
Thébains 
perdent 
le 
combat 
contre 
l’armée 
de 
Philippe 
II 
et 
d’Alexandre, 
comprenant 
les 
Macédoniens 
et 
les 
Thessaliens. 
La 
Macédoine 
affirme 
son 
hégémonie 
sur 
toute 
la 
Grèce.



336 
av. 
J.-C.



Assassinat 
de 
Philippe 
II 
de 
Macédoine. 
Alexandre 
le 
Grand, 
son 
fils, 
hérite 
de 
la 
couronne.



335 
av. 
J.-C.



Naissance 
du 
futur 
fondateur 
de 
l’école 
stoïcienne 
: 
Zénon 
de 
Citium.



323 
av. 
J.-C.



Décès 
d’Alexandre 
le 
Grand 
à 
Babylone. 
La 
régence 
du 
royaume 
de 
Macédoine 
est 
confiée 
à 
Cassandre 
en 
attendant 
la 
majorité 
d’Alexandre 
IV. 
Athènes 
entre 
alors 
en 
guerre 
contre 
la 
Macédoine 
pour 
affirmer 
son 
indépendance. 
Athènes 
perd 
la 
guerre 
qu’elle 
engage 
; 
des 
troupes 
macédoniennes 
s’installent 
au 
port 
du 
Pirée.



322-321 
av. 
J.-C.



Décès 
d’Aristote. 
Théophraste 
devient 
le 
premier 
scolarque 
du 
Lycée. 
Décès 
de 
Démosthène.



319 
av. 
J.-C.



À 
Athènes, 
l’ancien 
général 
d’Alexandre, 
Polyperchon, 
proclame, 
contre 
Cassandre, 
l’indépendance 
des 
cités 
grecques.
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Vie 
de 
l’auteur



Événements 
politiques 
et 
culturels



310-311 
av. 
J.-C



Épicure 
fonde 
une 
école 
à 
Mytilène 
sur 
l’île 
de 
Lesbos, 
puis 
à 
Lampsaque. 
Rencontre 
avec 
ceux 
qui 
deviendront 
ses 
disciples.



307 
av. 
J.-C.



Vie 
à 
Lampsaque.



306 
av. 
J.-C.



Installation 
à 
Athènes 
après 
la 
libération 
de 
la 
cité 
; 
fondation 
de 
l’école 
du 
Jardin.



317 
av. 
J.-C.



Cassandre, 
régent 
de 
Macédoine, 
prend 
Athènes 
et 
instaure 
un 
régime 
oligarchique. 
Le 
pouvoir 
est 
alors 
aux 
mains 
du 
philosophe 
aristotélicien 
Démétrios 
de 
Phalère.



314 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Xénocrate, 
second 
scolarque 
de 
l’Académie 
de 
Platon, 
dont 
Polémon 
reprend 
la 
tête.



310-311 
av. 
J.-C



Cassandre 
fait 
assassiner 
Alexandre 
IV 
et 
sa 
mère 
Roxane.



307 
av. 
J.-C. 



Démétrios 
Poliorcète 
vainc 
Cassandre 
aux 
Thermopyles 
et 
libère 
Athènes 
du 
pouvoir 
de 
Démétrios 
de 
Phalère. 
Démétrios 
Poliorcète 
est 
accueilli 
en 
héros.



305 
av. 
J.-C.



Cassandre 
est 
couronné 
roi 
de 
Macédoine.



304 
av. 
J.-C.



Lysimaque 
devient 
roi 
de 
Thrace.



301 
av. 
J.-C.



Après 
la 
bataille 
d’Ipsos, 
l’empire 
d’Alexandre 
est 
divisé 
en 
quatre 
grands 
royaumes 
: 
Macédoine, 
Thrace, 
Syrie 
et 
Égypte. 
Athènes 
affirme 
alors 
sa 
neutralité 
en 
fermant 
ses 
portes 
à 
Démétrios 
Poliorcète. 
Zénon 
fonde 
le 
stoïcisme 
et 
l’école 
du 
Portique 
à 
Athènes.



297 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Cassandre, 
roi 
de 
Macédoine. 
Ses 
deux 
fils, 
Antipater 
et 
Alexandre, 
se 
disputent 
le 
royaume.
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Avant 
d’aborder 
l’œuvre



Repères 
chronologiques



Vie 
de 
l’auteur



Événements 
politiques 
et 
culturels



294 
av. 
J.-C.



Démétrios 
Poliorcète 
Ier 
lance 
une 
nouvelle 
offensive 
sur 
Athènes 
et 
impose 
un 
siège 
entraînant 
la 
famine.



287 
av. 
J.-C.



Révolte 
à 
Athènes 
contre 
l’oligarchie 
au 
pouvoir 
: 
Démétrios 
Ier, 
roi 
de 
Macédoine, 
impose 
un 
nouveau 
siège. 
Décès 
de 
Théophraste, 
disciple 
et 
ami 
d’Aristote, 
premier 
scolarque 
du 
Lycée.



285 
av. 
J.-C.



Défaite 
de 
Démétrios 
Ier 
devant 
Agathoclès, 
fils 
de 
Lysimaque, 
roi 
de 
Thrace. 
Lysimaque 
devient 
alors 
roi 
de 
Macédoine.



283 
av. 
J.-C.



Décès 
en 
prison 
de 
Démétrios 
Ier 
Poliorcète. 
Sciences 
: 
le 
médecin 
grec 
Hérophile 
dissèque 
des 
cadavres 
pour 
améliorer 
ses 
connaissances 
en 
anatomie.



281 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Lysimaque 
à 
la 
bataille 
de 
Couroupédion 
contre 
Séleucos 
Ier, 
roi 
de 
Syrie. 
Ce 
dernier 
s’autoproclame 
roi 
de 
Thrace 
et 
de 
Macédoine. 
Mais 
Ptolémée 
Kéraunos 
l’Égyptien 
s’empare 
de 
ces 
deux 
royaumes.



280 
av. 
J.-C.



Naissance 
du 
philosophe 
stoïcien 
Chrysippe.



279 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Ptolémée 
Kéraunos 
lors 
d’une 
bataille 
contre 
les 
Celtes 
qui 
tentent 
d’envahir 
la 
Grèce 
par 
les 
Thermopyles.
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Avant 
d’aborder 
l’œuvre



Repères 
chronologiques



Vie 
de 
l’auteur



Événements 
politiques 
et 
culturels



270 
av. 
J.-C.



Décès 
d’Épicure, 
des 
suites 
d’une 
longue 
maladie.



278 
av. 
J.-C.



Victoire 
des 
Étoliens 
(Grèce 
centrale) 
sur 
les 
Celtes. 
Les 
Étoliens 
affirment 
alors 
peu 
à 
peu 
leur 
hégémonie 
sur 
toute 
la 
Grèce.



277 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Métrodore 
de 
Lampsaque, 
ami 
et 
disciple 
d’Épicure.



275 
av. 
J.-C.



Décès 
de 
Pyrrhon 
(né 
en 
365 
av. 
J.-C.), 
fondateur 
du 
scepticisme.
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Fiche 
d’identité 
de 
l’œuvre



Lettre 
à 
Ménécée



Genre 
: 
ce 
texte, 
qui 
est 
une 
lettre, 
appartient 
au 
genre 
épistolaire. 
Mais 
il 
ne 
s’agit 
pas 
d’une 
correspondance 
comme 
on 
en 
trouve 
en 
littérature 
ou 
même 
chez 
certains 
philosophes 
(Descartes, 
par 
exemple). 
Cette 
lettre 
a 
deux 
fonctions 
principales 
: 
premièrement, 
résumer 
la 
doctrine 
épicurienne 
; 
deuxièmement, 
exhorter 
le 
lecteur 
à 
pratiquer 
dans 
sa 
vie 
les 
conseils 
éthiques 
prodigués 
par 
Épicure. 
Ce 
genre, 
en 
philosophie, 
s’appelle 
le 
« 
protreptique 
».



Auteur 
: 
Épicure, 
ive-iiie 
siècles 
av. 
J.-C.



Objets 
d’étude 
: 
la 
physique 
(étude 
des 
principes 
de 
la 
nature), 
l’éthique 
et 
les 
conditions 
d’accès 
au 
bonheur.



Sujet 
: 
brièvement 
exposée 
dans 
la 
Lettre 
à 
Ménécée, 
l’éthique 
épicurienne 
fait 
du 
plaisir 
le 
souverain 
bien. 
Ce 
plaisir 
réside 
en 
majeure 
partie 
dans 
l’ataraxie, 
littéralement 
« 
absence 
de 
troubles 
». 
Cet 
objectif 
n’est 
réalisable 
que 
si 
celui 
qui 
aspire 
au 
bonheur 
respecte 
les 
cinq 
conditions 
suivantes 
qui 
structurent 
la 
Lettre 
:



– 
il 
faut 
rejeter 
les 
opinions 
fausses 
sur 
les 
dieux 
et, 
par 
la 
suite, 
ne 
plus 
craindre 
ces 
derniers 
;



– 
il 
faut 
rejeter 
les 
opinions 
fausses 
sur 
la 
mort 
et 
ne 
plus 
la 
craindre 
;



– 
il 
faut 
réguler 
ses 
désirs 
et 
vivre 
prudemment 
;



– 
il 
ne 
faut 
plus 
craindre 
la 
douleur 
;



– 
il 
faut 
reconnaître 
notre 
liberté 
afin 
de 
pouvoir 
appliquer 
les 
trois 
conditions 
précédentes.
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